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Prévenons le lecteur : cet ouvrage est le fait de spécialistes, il s’adresse au premier 

chef à de bons connaisseurs des problématiques économiques et sociologiques du 

développement dans les « pays pauvres ».  

 

La thématique du secteur informel est une préoccupation constante depuis plusieurs 

décennies, notamment de la part des « bailleurs de fonds » qui, pas plus que les autorités 

nationales, ne savent pas très bien comment prendre en compte dans leurs plans de 

développement un pan entier de l’économie, par définition mal connu, puisqu’il est 

« informel », qu’il échappe aux statistiques, aux impôts, à l’analyse des échanges. 

Mal connu donc, ce secteur joue cependant un rôle essentiel non seulement dans des 

économies que l’on peut souvent qualifier de survie, mais encore dans les processus de 

développement. 

 

Cet ouvrage n’est certes pas le premier à tenter de comprendre les caractéristiques du 

secteur informel africain, malgré ce qui en est dit dans l’avant-propos. Mais c’est 

probablement le plus complet et le plus approfondi. Il aborde une discussion méthodologique 

difficile à propos des données disponibles et significatives, des définitions, du contenu. Il 

poursuit en analysant le « poids » et les circuits de l’économie informelle, la « productivité » 

des acteurs qui y travaillent et en vivent, les lacunes de l’économie « formelle » qu’il comble. 

Et, ce n’est pas de moindre intérêt mais reste à l’état d’ébauche, s’il est possible de mieux 

insérer ce secteur dans une économie de développement, en le « formalisant » quelque peu. 

 

 Contrairement à des idées reçues, le secteur informel tient une grande place dans les 

économies concernées non seulement parce qu’il serait un instrument de survie marginal, 

mais surtout parce qu’il pourrait bien être une étape importante de l’émergence d’entreprises, 

de circuits commerciaux régionaux essentiels. Et, toujours contrairement à ces idées reçues, il 

contribue largement à une croissance économique dont les soubresauts politiques graves qui 

secouent la sous-région depuis une décennie occultent la réalité. 

 

Rassurons le lecteur non spécialiste : l’ouvrage reste accessible et, au-delà de ses 

aspects d’austère statistique et de sa démarche d’enquêtes de terrain, donne à découvrir une 
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réalité moins caricaturale que celle qui est souvent perçue par médias et opinions publiques 

trop sensibles aux stéréotypes parce que justement mal informées.  

 

Il convient de souligner que cet ouvrage (ainsi que la collection à laquelle il 

appartient) est une coédition de l’AFD et de la Banque mondiale, qui poursuivent ainsi un 

ancien et long dialogue.  
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